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Sports Loiret

Sandrine Hateau

S amedi et dimanche,
120 patineurs dont 25
de l’ASODG étaient

rassemblés à la patinoire
du Baron à Orléans afin de
participer au premier tour
des inter­régionaux D2 de
danse sur glace. Un passa­
ge obligatoire pour ceux
qui souhaitent se qualifier
pour les championnats de
France.

« Une aventure à 2 »
Un désir que partagent

les deux Orléanaises, Ca­
m i l l e D a b e s c a t e t
Abygaëlle Mahalin. Amies
dans la vie et coéquipières
dans la catégorie bronze
plus, celles­ci deviennent
des adversaires lorsqu’el­
les montent sur la glace.
« Bien sûr qu’on a envie
d’être devant l’autre »,
confie Abygaëlle Mahalin.
« Mais on a envie d’em­

mener ensemble Orléans
au championnat de Fran­
ce. D’ailleurs, je ne me
vois pas y aller sans elle »,
poursuit­elle. « C’est une
aventure à deux », ajoute
Camille Dabescat, qui a,
sur ce premier tour, domi­
né sa copine pour 0,23
point mais qui n’a rien pu

faire face Maëlle Charlette
(Franconville) 47 points.

Dans la catégorie pré­
bronze plus, Soline Grivot,
la championne de France
dans la catégorie prépara­
toire en 2014, a fait mer­
ve i l l e e n d o m i n a n t l a
compétition. « L’échauffe­

ment était tout pourri. J’ai
même foncé dans la bal­
lustrade et après, tout
était beau », explique Soli­
ne Grivot. Maël Guérin,
sixième, est en embusca­
de. Clémence Syriani et
Sara Chaouaou se classent
respectivement 2e en lame
niv. 1 et lame niv. 2. ■

L’ASO Danse sur Glace es-
père qualifier entre 2 et 4
danseurs pour les cham-
pionnats de France de la
discipline. Après le premier
tour disputé ce week-end,
Grivot, Dabescat et Mahalin
sont en bonne voie. Verdict
le 15 mars après le second
tour.

FINESSE. Soline Grivot (ASODG) file vers les championnats de France. Peut-être un deuxième titre
avant de passer en D1. PHOTO TIFENN RICHARD

LES RÉSULTATS
Lame Niv. 1. 1. Tinajero (Was-
quehal) 33,53 points ; 2. Syriani
(Orléans) 33,53 pts ; 5. Dizier (Or-
léans) 23,69 pt.
Lame Niv. 2. 1. Schoonheere
(Cergy) 32,33 pts ; 2. Chaouaou
(Orléans) 30,26 pts ; 5. Teixeira
(Orléans) 27,17 pts.
Préliminaire Niv. 2. 1. Dubrulle
(Wasquehal) 35,31 pts.
Préparatoire plus Niv. 2. 1.
Grundrick (Cergy) 44,35 pts.
Pré-bronze plus. 1. Grivot (Or-
léans) 51,79 pts ; 4. Hourdin (Or-
léans) 41 pts.
Bronze plus. 1. Charlette (Fran-
conville) 47 pts ; 2. Dabescat (Or-
léans) 41,68 pts ; 3. Mahalin (Or-
léans) 41,45 pts.
Equipe. 1. Orléans 100 pts.

PATINAGE ARTISTIQUE / 1ER TOUR DU CHAMPIONNAT INTER-RÉGIONAL D2 DANSE SUR GLACE■ Ce week­end à Orléans

Grivot, Dabescat et Mahalin bien parties

Le président, Alain Bossard,
face à la chute du nombre
des licenciés, implore tous
les acteurs de la ligue à fai-
re preuve de créativité
pour remonter la pente.

Il a beau être à deux ans
du terme d’un mandat
qu’il ne renouvellera pas,
Alain Bossard n’en garde
p a s m o i n s u n e f o r m e
olympique comme en at­
teste son discours d’intro­
duction, samedi après­mi­
di lors de l’assemblée
générale de la ligue du
Centre, à Lamotte­Beu­
vron. « Bien sûr que les
chiffres ne sont pas bons.
On vient encore de perdre
1.115 licenciés sur un an
(NDLR : soit une perte de
2,5 % sur les 45.000 de
2013). En trois ans, on a
perdu près de 3.000 jeu­
nes. C’est notre préoccu­
pation n° 1. Mais ce n’est
pas une fatalité. C’est fini
l’époque où les gens ve­
naient à nous sans qu’on
n’ait rien à faire. Il va fal­
loir faire preuve de créati­
vité. Soyons réactifs et in­
novants ».

Ligue pilote
Ce n’est pas un hasard si

la fédération a choisi le
Centre comme ligue pilo­
te : elle l’estime la plus re­
présentative sur le sujet.
« On représente tout : l’as­

pect urbain, l’aspect rural,
les petits, les moyens et
les gros clubs. Quinze pro­
positions seront faites en
direction de nos clubs et
on a 15 mois pour trouver
les solutions. J’adhère par­
faitement à cette initiative,
mais mon point de vue,
c’est qu’il faut avant tout
motiver le couple prési­
dent­moniteur pour qu’il
arrive à porter des projets
novateurs qui relancent

leurs effectifs ».
La piste de la diversifica­

tion est la plus retenue. Le
tennis­paddle (sur un ter­
rain plus petit, en gazon
synthétique, entouré de
grillages, avec des raquet­
tes pleines) et le beach
tennis, déjà bien implanté,
sont destinés à être déve­
loppés. « Les gens veulent
se faire plaisir et s’amuser.
Sachons répondre à leur
demande », poursuit Alain

Bossard dont le discours a
été chaleureusement ap­
plaudi par les 300 person­
nes qui avaient rempli la
salle des fêtes de Lamotte­
Beuvron, preuve que les
dirigeants se sentent con­
cernés par la baisse de fré­
quentation générale.

Cette intervention qui
s’est voulue fédératrice, a
été confortée par la suite
des débats qui a mis en
lumière le dynamisme de
la ligue : la qualité de la
formation saluée par la
FFT, les brillants résultats
d’ensemble, sans oublier
les finances à l’équilibre
autour d’un budget resser­
ré autour des 2 M. « Et ce
n’est pas si facile lors­
qu’on a 30 salariés. Par
chance, ils font un travail
remarquable ».

Tous ces motifs d’espoir
ne feront pas revenir Alain
Bossard, 66 ans, sur la dé­
cision, prise de longue
date, de ne pas solliciter
un nouveau mandat. Il a
confié travailler déjà à sa
succession et a promis de
tout faire pour favoriser
l’éclosion de son secrétai­
r e g é n é r a l d e p u i s
deux ans, Thierry Grand­
george, ancien président
du comité du Loir­et­
Cher. ■

Pierre Michel

DISCOURS. Alain Bossard, le président de la Ligue du Centre, a
motivé le couple président-moniteur. PHOTO D’ARCHIVES

TENNIS /ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE LA LIGUE DU CENTRE■ Baisse des licenciés

« Soyons réactifs et innovants »
Dans une rencontre capita-
le en vue du maintien, les
Orléanais se sont fait peur
mais ont finalement domi-
né (5-3) une équipe lilloise
amoindrie par l’absence
d’une de ses joueuses bri-
tanniques.

« On aurait aimé une vic­
toire plus large, ce fut la­
borieux, mais l’essentiel
est là quand même », re­
connaissait après coup le
capitaine Steve Bandou­
Naitoll, soulagé par le gain
du double mixte Pawel
Pietryja/Gustiani Sari Me­
gawati qui assurait la vic­
toire au CLTO. Une issue
longue à se dessiner, mal­
gré le départ idéal des lo­
caux qui remportaient lo­
g i q u e m e n t l e s t r o i s
premiers matches en deux
sets.

Mais les Lillois, emme­
nés par leur capitaine et
récent champion d’Euro­
pe, Jérôme Krawczyk, ne
s’avouaient pas vaincus et
gagnaient successivement
l e d o u b l e h o m m e , l e
deuxième simple homme,
et le deuxième mixte après
avoir sauvé des points de
match. Une remontée qui
s’arrêtait là, car le dernier
match tombait dans l’es­
carcelle orléanaise, avec
une belle maîtrise de sa

paire indo­polonaise.
Forts de ce résultat, les
joueurs du CLTO sont dé­
sormais bien calés à la
quatrième place du classe­
ment ce qui devrait leur
assurer le maintien en fin
de saison. Une mission
que tâchera d’atteindre
également l’équipe réser­
ve, défaite 6­2 par Bour­
ges. ■

Maxime Antoine

LA FICHE
N1M/CLT ORLÉANS - LILLE, 5-3.
Pour le CLT Orléans. Pietryja bat
Bambrick, Grudzina bat Agathan-
gelou, Van Wel bat Eudeline,
Grudzina/Megawati gagnent par
WO, Pietryja/Megawati battent
Krawczyk/Agathangelou.
Pour Lille. Merkle bat Alias,
Krawczyk/Merkle battent Alias/
Blanchard et Bambrick/Eudeline
battent Blanchard/Van Wel.
N3M/CLT ORLÉANS (2) - BOUR-
GES, 2-6.
Pour le CLT Orléans. Brèthes bat
Pourcelot, Brèthes/Susman bat-
tent Zundel/Ferrier.
Pour Bourges. Zundel bat
R.Prouvost, Goffinon bat Hermeli-
ne, Ferrier bat Wojcieczynski,
Pourcelot/Mourault battent Lalu-
que/R.Prouvost, Goffinon/Bour-
goignon battent Hermeline/Dou-
deau, Mourault/Bourgoignon
battent Laluque/Doudeau.

BADMINTON /N1M■ Maintien en vue

Une victoire essentielle
pour le CLTO (5-3)

La danse sur glace en quelques
mots…
Le premier mot qui vient en
tête lorsque l’on pense à la
danse sur glace : c ’est
« couple ». Anissina - Peize-
rat, Delobel - Schoenfelder
ou encore Pechalat - Bour-
zat.

Et pourtant avant de dé­
buter en couple, les pati­
neurs commencent en
solo afin notamment d’ac­
quérir les bases techni­
ques individuelles. Ici, pas
de sauts mais du travail de
quart, d’expression, ou en­
core des pirouettes... Des
championnats de France
sont donc organisés. En­
suite, vu que seule la dan­
se sur glace en couple est
pratiquée au niveau inter­
national, il faut les former.
Et là, les choses se compli­
quent. « On n’a pas assez
de pratiquants garçons
par rapport aux filles. De
plus, il faut trouver deux
danseurs qui peuvent
s’entendre, qui ont un ni­
veau équivalent et qui
peuvent s’entraîner aux
mêmes horaires », consta­
te Adeline Dabescat, la
présidente de l’ASODG.
Des contraintes qui expli­

quent pourquoi le club or­
léanais ne compte pas en­
core de couple dans ses
rangs. Mais il devrait bien­
tôt y remédier. « On a 2­3
couples qui devraient se
mettre en place l’an pro­
chain », explique Babeth
Cavaillé et Laura Maurie,
les entraîneurs. ■

S.H.

èè Pratique. www.asodg.fr ou par
mail : asodg@free.fr


